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T l X
fité . Son attachement pour
Louis XIV , & l

'on admiration
pour les hommes de génie , lui
infpirerent , dès 1708 , l’idée
d’élever un Parnaffe en bronze
à la gloire de ce roi , des
poètes & muficiens qui avoient
illuftré fon régné . Ce beau mo¬
nument qui fut achevé en 1718,
eft placé aujourd ’hui dans la
bibliothèque du roi . DuTillet
donna en 1727 la Defcription
de ce monument , avec l ’extrait
de la vie St le catalogue des
ouvrages des poètes qu’il y
avoit placés , en un vol . in- 12.
11 le fit réimprimer en I731 ,
in- folio , St le dédia au roi . De¬
puis cette époque il donnoit des
Supplémens tous les 10 ans , des
hommes morts pendant ces in¬
tervalles : cesSupplémens vien¬
nent jufqu ’en 1760 . Il mourut
d ’un catarre , le 26 décembre
1762 , âs>é de près de 85 ans-
Cet illuftré citoyen étoit d ’une
fociété Si d ’une converfation
auffi utiles qu ’agréables . Il fe
faiioit un plaifir & un devoir
d’accueillir tous ceux qui cul-
tivoient les lettres , & de recou¬
rir , fans fafte Si fans oftenta-
tion , ceux d’entr ’eux qui
étoient - dans le befoin . On a
encore de du Tillet un EJfai
fur les honneurs accordés aux
Savans, in- 12 , où l ’on trouve
des recherches ; mais dont le
ftyle eft négligé St monotone ,
ainfi que celui de fa Defcription.

TIXIER , ( J ean ) en latin
Ravifius Textor, de St .-Saulge
dans le Nivernois , St feigneur
de Ravify dans la même pro¬vince , tira une partie de ion
rom de cette terre . 11 enfeignales belles- lettres , avec un fuc-
cès diftinguc , au college de‘Navarre a Paris , il fut reéfeur
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de l ’univerfité de cette ville en
1300 , & mourut en 1 ^ 22 , à
l’hôpital , fuivant quelques au¬
teurs . On a de lui : I . Des Let¬
tres, 1360 , in - 8“ . IL Des Dia¬
logues. 111. Des Epigrammes.
IV . Ojjicinœ Epitome, 1663,
in - 8 Q. vLUne édition àeOpera
Scnptorum de clans Mulierïbus ,
Paris , 1631 , in -folio . Ces dif-—
férens ouvrages font allez bien
écrits en latin , St on peut le
mettre aü rang des habiles hu-
maniftes de fon fiecle.

T O B I Ë , de la tribu de
Nepthali , demeuroit à Cadès ,
capitale de ce pays , Si avoit
époufé Anne de la même tribu ,
dont il eut un fils qui portoit
fon nom . Emmené captif à Ni-
nive avec fa femme Si fon fils,
il ne fe fouilla jamais en man¬
geant comme les autres llraé-
lites , des viandes défendues
par la loi . Dieu , pour récom-
pènfer fa fidélité , lui fit trouver
grâce auprès de Salmanafar ,
qui lecomblade biens Si d ’hon¬
neurs . Tobie ne profita des
bontés du roi , que pour foula-
ger fes freres captifs . Il alloit
les vifiter , Si leur diftribuoit
chaque jour ce qu’il pouvoit
avoir . Un jour à Ragès , ville
des Medes , Gabelus ion parent
ayant befoin de dix talens , To¬
bie , qui . avoit reçu ces dix
mille écus de la libéralité du
roi , les lui prêta , fans exiger de
lui d ’autre fûreté qu ’une obliga¬
tion par écrit . Sa charité fut
récompenfée dès cette vie ;
cependant Dieu l’éprouva par
les foufïrances . Un jour , après
avoir enfeveli plusieurs morts ,
il s ’endormit fatigué au pied
d ’une muraille , & il lui tomba ,d ’un nid d ’hirondelle , de la
fiente chaude fur les yeux , qui
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